
A-Dieu à Elisabeth GOSSET , LIMOURS  Mardi 3 Octobre 2017

En pensant à la célébration qui nous rassemble aujourd’hui, Elisabeth a souvent répété 
qu’elle désirait que celle-ci soit joyeuse.

Alors, dépassant la douleur  bien humaine de la séparation, avec Elisabeth entrons 
pleinement dans l’action de grâce qui fut la sienne durant ces derniers jours d’attente qu’elle 
jugeait trop longs, mais qui furent pour elle occasion de progression dans l’action de grâce.

Elisabeth rendait grâce tout d’abord pour son époux , Jean, si attentif, si affectueux et si 
dévoué. Elle rendait grâce pour ses enfants qui, le vendredi 15 Septembre, lui ont fait la joie de se 
retrouver tous à son chevet. Devant eux, elle a laissé parler son coeur de mère et les a invités au 
pardon. Et chacun d’eux a pu lui dire les mots les plus doux et les plus affectueux qui jaillissaient 
de leur amour filial, et lui ont fait un immense plaisir augmentant encore son action de grâce . « Ils 
m’ont dit que j’avais été une bonne mère » me disait -elle avec un beau sourire de satisfaction. 
Que j’ai de chance d’avoir une telle famille! »

Oui, vous tous qui êtes ici, vous avez certainement un sujet d’action de grâce à propos 
d’Elisabeth, comme épouse, soeur, belle soeur ,mère, grand mère,tante, cousine, amie.

Elle désirait pouvoir célébrer en Juillet 2018, 50 ans d’amour donné et partagé avec Jean, 
et constatant que ce ne serait pas possible, elle remerciait cependant le Seigneur d’avoir  été 
l’épouse de Jean, bien jeune encore et d’avoir pu ainsi grandir avec lui en Amour.

Jean, avec Elisabeth, tu as formé un couple remarquable , ouvert à tous et à chacun, et 
toujours disponible au coeur de la société et au coeur de l’Eglise. Vos engagements ont été 
multiples, fidèles et de longue durée. Je ne peux les citer tous ,car j’en oublierai certainement, 
mais pour la FAMILLE, je veux rappeler  les aides multiples et variées que chacun a pu apprécier, 
et tout spécialement nos parents en leur vieillesse.Je pense aussi aux énormes cousinages qu’elle 
a gérées avec toi Jean, et aux fêtes qu’elle savait si bien organiser auxquelles elle invitait 
largement, cuisinant elle-même des plats délicieux et toujours nouveaux; et pour LIMOURS je 
tiens à souligner tout particulièrement les longues années auprès des fiancés pour les préparer au 
mariage, les longues années au service des rencontres amicales de votre paroisse, spécialement 
les kermesses et repas paroissiaux, et…au sein des activités municipales tous ces voyages 
culturels de l’Occupali, qui ont tissé de nombreux liens d’amitié et ouvert les esprits  sur d’autres 
horizons, ou encore,les cours de peinture sur soie et d’art floral….

Pour tout cela, Jean, en plus de tes autres engagements personnels, tu as été toujours aux 
côtés d’Elisabeth, l’encourageant et la soutenant. Oui, votre couple a été ouverture constante à 
tous, aussi bien en famille qu’en société. Nous voulons en rendre grâce.

Je veux aussi rendre grâce et vous inviter  à faire de même pour la Foi partagée 
d’Elisabeth.Elle m’a fait un immense cadeau quand elle m’a dit l’autre jour « Maintenant je peux 
partir, et aller de l’autre coté, car je sais que je suis aimée ».Cette phrase elle me l’a redite deux ou 
trois jours après. Elle exprimait ainsi son rapport personnel au Seigneur, qui aujourd’hui l’appelle. 
Cette phrase je l’espérais depuis longtemps , car jusqu’alors, parlant de la résurrection et de l’au-
delà, Elisabeth ne les envisageaient que comme la prolongation de la vie de couple, la relation 
personnelle à Dieu n’étant pas l’objet de son désir. Le Seigneur lui a donc accordé dans cette 
longue attente du départ dont elle disait « Que fait-il là-haut: il m’oublie », le Seigneur lui a donc 
accordé de découvrir qu’elle était attendue, aimée et désirée par Lui (« Elisabeth » en hébreu ne 
signifie-t-il pas en effet: « Dieu se souvient, Dieu a promis » ). Elle venait de comprendre que son 
avenir était en Dieu, tout comme celui de chaque être humain. Notre avenir, en effet n’est pas 
continuation de notre vie terrestre, il est accomplissement et vie nouvelle de tous en Dieu. C’est en 
Dieu que nous nous retrouverons ,nous reconnaîtrons et prendrons  tous part à la vie trinitaire. 
« Là où je suis vous y serez aussi », nous a promis Jésus.C’est ce verset qui a été retenu au dos 
du faire-part.

Mais cet accomplissement de nous-mêmes en Dieu ne supprime pas nos liens humains, 
bien au contraire. Ste Thérèse de Lisieux l’a bien compris elle dont je citai ces mots à 
Elisabeth  «  Je passerai mon ciel à faire du bien sur la terre  », mots auxquels je rajoutai pour 
Elisabeth: « cela sera ta prochaine mission ».Elle qui a passé sa vie à faire du bien sur la terre, 
continuera à le faire en puisant , (disait Thérèse), dans les trésors de l’Amour de Dieu.

Oui, Elisabeth est maintenant auprès du Seigneur, mais elle nous emmène avec elle, pour 
nous présenter et nous offrir sans cesse au Seigneur. Amen !   (Marc FRASEZ)


